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ET IMPOSER EAMNISTIF

Bepuis le coup d'état •militaire-fascisto d'^nYH- icm v

i convertí en une gigantesque prison Plus de Ínt, v P&y?

Us de 10.000 personnes aont eSlS'et SmSs
|re les forces patriotiques Touq "i -6 3 ma^cmm de ,30n intensité conIrture de dizaines de cito^ens ^estation et La f
s politiques et syndicaux t->nt*a La pin ove"lbre»il ^ avait 410 prisonni- ■
rovinces.Parmi ceS-cí© dSLeaÍ. 2™ ^ 163 Pr±S°ns des autres
?a du Comité Exécutif de la C^traÍe SxTfr0- * ^ tgte'les ^em-fsitairesjla plupart arr^téq -n n/ + ^aere Bolivienne,45 dirigeants uni-k^¡=
¡inement en Bolivie . BIjIRACIOB» qui circule clandes-
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la promulgation du décret établissant 1' Impát Unique Agricolc,contre lequel
luttent tous les paysans du pays .La derniére semine de Uovembre,25 person-
nes furent arrStées a Cochabamba, sans que l'on saché ou elles se trouvent.
On craint pour la vie de ees patriotes.On remplit les prisons de révolution-
naires,on augmente le nombre des exilés et la persecution s'intensifie sous
le pretexte de soit-disantes invasions.Cette persecution s'est étendue aux
frontiéres du pays voisin,particuliérement en Argentóme ou en accord avec
les forces fascistes du pays voisin,une incroyable répression se développe
contre les citoyens Boliviens qui y résident .La menace,le chantage sont a
l'ordre du jour et gagnent méme certains secteurs de l'armée jbeaucoup de
militaires vivent sous la vigilance constante de mouchards et d'espions á
la soldé du ííinistere de 1' Intérieur.C'est diré qu'il n'existe pas la moi-
ndre liberté dans notre ]|¡-.y3 ..t ^urtout 1.. "itc légalité s'est réduite a la
volonté toute-puissante du dictateur et de ses sbires.

Face a l'abus et á la toute-puissance de la dictature, notre
peuple- dont 1'indomptable esprit de lutte n'a jainais pu §tre abattu- ne
s'est pas rendu , sa détermination de lutter, au contraire, a grandi, par-
ticuliérement pour dénoncer l'abus et obtenir la liberté de tous les patrio-
tes .Les^'diíf;é,rent^^cte{ur,k d^i ¡pays, onfi Jnp|itrg4a-eettp occabion, leur acti •on solidaire .Málgré 'la repre'ssion et la' menace,' des' centaihes de milliers
de it^yáilléur^!./ spnt cj^feendus: &ahs' Ib rpfe', dejíre'faftt ~ lá'lgrejte génáí'ale e£deróandani -la 'liberté xles ;dirigeanis? sjyndicstef.et jault/el ^évoiuíidppaireá. \
II suffit de rappeler que-le-s» vil.lea xiq Entosi,Lla^lagua,Huanini et d'afutres
furent le théatre de grandes |et nómbrense! manífe-sjbations en faveur de 1'amnistié genérale. ' ' ' "•'*

■4 ife sTfaitfe á3r9.iívfen^qde\ nótfo peuplarPd^ticuli^ejn#nt/|l(|s tl®v5fj-leurs ont;p'leine ©oiíseiénce* <iué ¿.^litte^ cónialé rla re.pressión'',|piur lfi li*
berté des prisonniers '(Ttí le peiouq?- des-«xiLBs~e-pt-'-y<ne táche que l'on ne peut
retarder.il faut abatiré) la ji"áprie^sion"^ycela"j¿^. sera possible que dans la
mesure ou les actions de masses se multiplieroht de plus en plus.Le peuple
dans la. rué, doit étre la réponse a La répression. lí'oublions pas que
"CE QUE MIE LA L01, LA LUTTE LE DOEME' u, c'est. a diré que tant que le fas-
cisme niera la liberté a notre peuple, notre devoir sera de lutter., pour
i'imposer .

II faut faire" sentir á la dictature l'unibé et.l'action combat-
tiVe des masses car c'est le seul chemin qui nous conduira á la victoire

et définitive sur le fascisme et ses laquais .;
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L* Partí Ccáirauniste"' le Boiivie (m-l), tenant comptede la grave sitúation que traverí.ent les foroes populaires,lanceun appel- a tonteo les organisations rávclutiommires et patrioti-.ques pour organissr la plus grande mobilisation et imposer auxdétentéurs du pouvoir la promulgation d'une amnistié genérale,sanarestrictions.et abatiré la répression criminelie.Par cette mobili¬sation,aou.s empécherons que la dictature escamote l'exigence popu¬la iré, comino »?.3»j le fit lors de la soit-iisante "amnistié du 150°a -niversa.ire"cont les seuls bénéficiaire.a furent des droits commun:Ncus devons nous unir et coisnencer la lutte aveo laconsigne du mcment : ABÁTTRE LA REPRSSSJ.üN FA3CI3TE ET INPOoERL«AMNISTIE GENERALE.SAN3 RE3TRICTI0NS, EN PAVEUR DE TOUS LES PRI-'SONKERS.SXILES ET- P0URCHAS3ES POÍlTIQUES ET SYNDICAUX .
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elevar el costo
de. vida,
congelar los
salarios del
puebloy.
II aumentar lo,
sueldos & las
militares ¿



FACE AUX MANOEUVRES.IL
F'AUT EXiGEE LA REUNION NAT.

MtfMCRE
Kalgré i{exigence unánime'dos travailleurs minioro ¿le base,les

,"coordinateurs" ele la F'édératión des ílineurs continuent a rstarder la rea- i
lisatiou de la.Reunión batiobale des Mineurs qui devait s'effectuer a la finí
du mois de.septembre -Sans aucun doute, la conduite des " eoordinateurs"
répond á rn-e aotion. cbnjointé'' des Ministere du Travail et de 1' Intórieur, J
car ce n'es'c pas par basará que se réunissent le " eoordinateur "Oscar jSalas et 1c responsable de la répressicn anti-cundicale du Ministere de 1' |.Interieu'r , Jorge España.

L'augmenpation genérale des salaires,le rétablissement de la
démocratie sy..idia,le, la désignation de dir.eeteurs de la caisse complemen¬
tadme miniere„la liberté des travailleurs miniers emprisonnés,la reconnais-
sance de la C»O.B« et la liberté de ses dirigeants,le retrait des troupes
des centres miniers sont quelques uns des múltiples et immédiats problemes
que doivent résoudro les travailleurs niinjers et pour lasquéis la réaliaa-
tion de !.a reunión est nécessaire, dont la missioa est d'unifier les cri-
téres et d'-approuver les ac"''ms qui permettent d'imposer á la dictature,
la solution des problemes cites,

L |argument des 11 coordinateurs" qu'il"n'y a pas de garanties
pcir réaliser la reunir.a" est irfentile et absurdo étant donné qu'ils savent
mieux que personne- na:; letras < ontaets avec ! .e gcuvernement— que la dic-
tature n!acc :piara aucune réuna.n synéicale , car son objc jtif est d'empé-
clier que Ies' tvwaille'nrs maniesen" pour la dátense de leurs droits. La
léalité dans ióquelle se Léroule 1 l,aotiviié sindícale nous montre que ce
néest que par i'action Lineóte qu'il cera possible dnarréter les decrets
anti-'Ouvr.iei o de ñcvembre 197A»Coiimie 1!ont ¡nentre les travailleurs de
Siglo XX et Potosi.-qul; défiant la brutalité fasciste ont effectué.leurs
éiections syndicalef. sans compuer sur " l'autorisation • qui préoccupe
tant les " coordinavrars" de la Féááration.

Face k oes.ajauoeuvres dil.atoi.res,'le seul cheinain qui reste aux
•travailleurs :zi d'asslgner aun '•'• ooyrclinateurs" de convoquer la reunión
'une date dte"mirée, av. cas contraíanles travailleurs doivent assumer le
rfile historique de convoquen a ¿.a .reunión et obliger les bureaucrates a
rendre compte de leurs actes et de jeten le masque qui elche leur veritable
visage d*agenta de la dicrature.

On ne peut continúen á supporter le sale jeu de ceux pour qui dé-
fendre leu::s postes est plus irportant que défendre les droits du peuple#
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MASSACRE BLANC
GONTRE LES MINEURS

LOCATAIRES
Conséquence de la.cessation des contrats de location,2.500 tra-vailleurs miniers sont en danger d'étre jetes a la rué sans aucune consi—

deration.Les locataires travaillent dans les parages aloués selon contrat
par la Corporation Miniére de Solivie.

A la demande des travailleurs miniers de renouveler leurs con¬
trats, la Comibol et le Ministere des Mines ont répondu évásivement afin de
faire patienter les mineurs,en attendant que l'on adopte une mesure tendant
a supprimer cette forme de travail dans les mines d'Etat.

Par ees contrats,la Comibol non seulement tire bénéfice de la
production brute de minera d'ótain mais par divers moyens raffines et in-
solentsPexploite inhumainement les locataires , qu'elle trompe sur le poidset la qualité du minerai.Elle leur nie le droit a la coopérative,se moquede leurs avantages sociaux,nie absolument l'assistance médicale,etc...Malgré les benéfices que reqoit la Comibol,elle noie habilement la solution
de ce grave probleme qui affecte des milliers de travailleurs des distriets
miniers de Siglo XX et Huanini.

Si nous nous demandons quelles sont les causes qui motivent la
conduite de la Comibol et du Ministere des Mines,nous concluerons qu'il s'
agit d'une politique d'agression économique face a la classe ouvriére et
d'isolement des travailleurs et qú'ils profitont ¿de la sitLiation.

Ce que veutle fascisrae c'est eviter une grande concentration de
la classe ouvriereyparticuliérement miniere et la disperser dans d'autres
zones et régions, minant de cette fcagon,l'unité du prolétariat,ce qui lui
permet de manoeuvrer avec plus de facilité.

Les dirigeants de l'actuel syndicat de Siglo 'IX et quelques mem-bres de la Fédération des Mineurs, se prétent habilement a cette campagne dedéconcentration et d'isolement.Suivant les instructions du fascisme et de
leurs maítres révisionnistes,ils prétendent neutraliser les mineurs sous
le pretexte de " dialogue " avec les autorites pour trouver une solution
au probleme des travailleurs-.

Les locataires. en exigeant le renouvelement de leurs contrats de
location avec la Comibol doivent démasquer et dénoncer les véritables mobi->.
lesdu fascisme de déconcentrer et isoler le prolétariat ninier, se servantde situations comme celle des locataires; il faut éviter par tous les moyens
possibles, le massacre blanc de 2.500 travailleurs.
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INSTITUTEURS RURAUXR
AT TENT ION A LA CIA. ET A

S E S RAM i El CAT IO N 5
■

; ). ••
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Une reunión d' instituteurs ruraux a lieu dans le distriot de
Cormmata, sous les auspices de la "Coordination Eationale " du magistére
rural et la " coopération" de 1' "Institut Aniéricain pour le développement
du syndicalisme libre "(i.A.p.S.L.)La reunión á laquelle assitent des
professeurs de plus de 21 districts du pays a ,parmi ses thémes de confé-
rences,toute une serie d'aspects q.ui, précisement seront presentes par les
représent nts de 1' IADSL et les autorités de la direction de l'Education
llura le.

La participation'active du dit Institut n'est pas un hasard et
il est bon de rappeler que cette agénce impérialiste,créée par Lovestone
en 1962,se dédie á la préparation de personnel latinoamericain pour la
direction des syndicats, dans des écoles disséininées dans plusieurs pays
d'Araérique Latine.Elle accord de des p>réts(l'aval est le gouvernement des
Etats Unis) pour le " bien-étre social" et la construction.

Les organisations synclicales américaines,prés de 65 compagnies
amóricaines ayant de gros investissements en Amérique Latine et le propre
gouvernement des Etats U]i±s le financent .D'aprés George Morris—auteur de
" la CIA et le mouvement ouvrier"-"la plupart du budget annuel de 1'Ins¬
titut est fourni par le Gouvernement des Etats-Unis.En 1965,plus de
5.000.000 $ proviennent de 1' A.I.D."

Le 3 candidats aux bourses de 1' " Institut""doi vent passer une
enquéte rigoureuse sur leur anticom¡aunisme".L'Ecole de Washington,avait,
jusqu'á mi-1965, accordé des diplomes a 365 " dirigeants syndicaux" et ;
1600 étudiaient dans les filiales latinoamericaines.Le travail de 1!
IADSL est lió au service de renseignements des Etats Unis,par 1'interiné—
diaire des Attachés'du travail qui recoivent des informations des anciens
eleves de 1' Institut.:

Cet organisme de pénétration impérialiste dans le mouvement
ouvrier fa;it ungrand travail dans notre payaqdes centaines de dirigeants
syndicaux sont passés dáns ees écoles,en Ainérique Latine et aux Etats Unis
le róle réactionnaire et diversionniste de !'• IADSL a été energiquement com-
battu par la classe óuvriere et les orgaiiisaticns progressistes,obtenant son
expulsión du pays en 1971.Mais avec 1'instauration du régime militaire,ils
sonr de' nouv'eau dans toutes les activités syndicales.

Les trgvailleurs, particuliérement les instituteurs ruraux,
doivent faire tres attention aux activités de cette agence impérialiste

(suite P.7) ///
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O.I'.T I3ANZ.ER SUR LE
I3ANG DES ACCUSES I

i
í

. ■: 'POíganisation Internationale du Travail,dont le siége est á jjGeneve a pris la decisión importante de demander au régime fasciste qu'il -i
autorise la venue d'une Cominisfsion Speciale pour enquéter sur les violation|constantes des droits d.es tíavailleurs,en particulier, sur. l'arrestation !¡
injuste et les tortures que supportent des disaines de dirigeants syndicaux|avec'- a leur té te, les siembres du Comité Bxécutif de la Céntrale Ouvriére i
Bolivienne.La decisión fut prise apres l'envoi par le 3eerótaire Exécutif |de La Céntrale Ouvriére Bolivienne,Juan Lechin Oquendo, d'une lettre
accompagnee d'une importante documentation et a la suite des arrestations |effectuees a Aguo, de Castilla.Aprés l'etude des preuves et devant' 1'évidencM
qu'en Solivie, on bafoue tous les droits et toutes les libertes syndicales
proclaiuces et défendues par 1' Organisation mondlale,l'Assemblée. Géiiérale
de 1' O.IoT. a approuvé l'envoi de la dite Coinmission.

Dans la lutte que -soutiennent les travailleurs et tout le peuple
contre le fasciÉtme,la mesure- adoptée par 1' Organisation Internationale du
Travail,acquiert une enorme importance puisque cela signiMe--jLa coxjdamna-
tion de 1'opinión publique de la dicta tur-e et un rppui pour les- forces qui
luttent pour la liberté . Bous sonmies sitrs que la dictáture fera tout son
possible pour empécher que la Comm-ission de la G.I.T.vienne en Bolivie; c'
est pourquoi il est nécessaire que les organisations syndicales, sans s'
occuper des " coordinateurs" adoptent des mesures spéciales pour -saluer la
résolution de 1' O.I'.'T. et éxigent, aucas ou la présence de la dite Com¬
mission soit refusée, la condamnation du régime militaire -fasciste' et 1'
expulsión de ses delegues qui, la-bas, usurpent le nom des travailleurs
Boliviens,comiae ce fut le cas des " coordinateurs" qui, avec le gorille
Vargas Salinas,assistérent a la derniére Assemblée Genérale .
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(suite de la P.6.)
et áénoncer ses actions contt'e-révolutionnaires au peuple .De mérne,Il est
important de dénoncer la conduite " jaune" et traitre des " coordinateurs"
qui jouent le triste role d'agents de l'impérialisme américain et de la
dictáture militaire fasciste, essayant d'attirer les instituteurs ruraux 1
par un chemin qui ne correspond pas du tout a. leurs intéréts ni a ceux du !
peuple .
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BANZER ;ET NATUSCH BUSCH
NE -GAGNERONT RAS,EES >A Y-
SANS FERMES CONTRE

LMMPOT UNIQUE
Oes deniiers jours, les zones paysalines ont oté l'objet d'une

'grande offensive déployáe par Fatusch Busch et ses " coordinateurs" pour.
essayér d'obligér les paysans a se pfononcer en faveur de 1' impót unique
agricole.C'est pourquoi,ils ont essayó toutes sortes de nioyensjdepui-s la:
repression jusqu'á la. démagogie l-1'. plus raffinée,mai's come il fallait 1'
espérer,le rósultat fut et sera le meme:complete opposition des paysans á
'tout nouvel imp6t,queique nom qu'il porte.

Les paysans cjui souffrent dans leur propre chair lamisére, savent
qu'.lls ne peuvent accepter la création et 1'application de nouveaux impóts
qui ne font que leur enlever le pain de la bouché jniaintenant plus que járaaiis,
ils souffeent du poids des mesures économiques que la dictatura vient de
décréter contre l'économie populaire.Les arguments que les gorilies, avancen;
sont faux mais personne ne peut s'imaginer que les massacreurs de' paysans
soient maintenant préoccupés de la " sscuritc socialo des paysans.et de'
leurs familles" comrae l'affirme l'auteur du massacre'"de la valide .La seule
cjjoae -qni intéresse 1; camarilla ailitaire c'est de tiror les qu'el'ques .sous
que peuvent avoir les paysans pour aohter des armes et continuer ase rem-
plir les noches et-emporter cet argent quand ils s'échappent du'pays.

Nous savons que Ir. camarilla militaire a faim d1argent et pour
cela essaiera d'-iiaposer 1'impSt unique,nftpe si c'est par " le sang. et
le feu" conmu; l'a dit Fatusch Busch a ses " coordinateurs".C'est pourquoi,Lj.
lutte contre l'impdt des gorilles peut avoir deuz étapes: l'actuelle qui
consiste a s'opposer a ce que la mesure soit promulguee et la seconde a
résister au paiement en cas d'application.Dans cette derniere possibilité,
les masses ont le devoir de prendre toutes les mesures destinées a organi-
ser la résistance au paienent de 1'impót.Elles doivent surtout o'rganiser í
les petits paysans pauvres pour commencer une action coordonde,sous la
consigne de Pü3 IM 30U AIK GORILLES IIASSACREURS.

. . ; Avec l'unité, l'.organisation et 1'action décidée des paysans, j
11 impót' unique, -creé ou non, sera rejetá.F'ous devons etre surs de cela,
toujours, tant que nous confierons dans notre propre et invincible forcé
révolutionnaire.Fi Banzer , ni Fatusch Busch ne gagneront,quoí qu'ils fas-
sent et quoi qu'ils disent et ils peuvent le dsmander au défunt Barrientos
qui est parti dans la tombe avec son projet de decret.
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LE MAIRE
MERCADO VACA GUZMAN
UN CIPA Y E DE LA DICTATURE

L'industrie1 liarlo Mercado Vaca Guzr,ian,qui occupe actuelleraent ie
poste de inaire de la ville de La Paz, assist;. a un"congrés dé maires"qui
se déroúla dans la capitalc- chilienne, sous les auspices ele la dicta ture de
Pinochet.On ne peut: s'étonner de sa présence a Santiago caí- comme laquais
dü fascismo local , -il est pleinement identifié avec les assassins du peu-
ple Ghilien.Mais ce qu'il faut remarquer c'est qu'au lieu de s'occuper
des graves prob'lemes de la ville de La Paz,il s'est preoccupc, avec le cyn-
isme propre a un bourgeois,de.falsifier la réalité dans Laquelie vit le peuple
Solivien,a cause de la dictature.

A son árrivée a Santiago,Mercado V.G. a declaré a la, presse:" Ac-
tuellement la Solivio est une íle de paix et de progrés ou tous les Bolivienjsont le droit de vivre et de travailler ".Maintenant vpyons ce qui se passe
en Bolivie et ce qu'affirme Mercado V.G. ? La seule " paix " qui existe dam
notre pays est celle dont jouissent dans leurs tombes, des centaines de
patriotes assassinés par la dictature ou est-ce que ce sadique se refere a
la " paix " dans laquelle vivent des centaines. de prisonniers sur le corps
desquels tombe le fouet de la torture ? Le peuple. , cui vit sous le signe
de la terreur, de l'abus et de la toute.puissance. ne' peut jouir d'aucune
paix,- quant a.u " progrés " il n'y a aucun doute que aereado V.G. fait al-
lusion au progrés économique que lui et- d'autres industriéis prives ob-
tiennent gráce a leur servilité et sur le dos de la misére du peuplo, ét qui
de simple 'Aplaya-boy" s'est convertí en un industriel prospere.II serait
bon que ce cipaye aille dans les quartiers populaires ou dans les centres
paysans parler de " progrés".Quand il remarque que " tous les Boliviana
peuvent vivre et travailler en Bolivie " il suffit de lui rappeler qu'il
y a plus de 10.000 Boliviens exilós.En ce qui concerne le " travail",il
serait salutaire qu'il visite la rué Yungas ou on peut trouvor des milliers
de chórneurs ou pai-ler avec les niineurs locataires de Siglo XX et Huanini.

Le peuple' Solivien doit teñir compte de la conduite des cipayes
du " gorillisme".Ils doivent payer leurs crimes.Mercado V.G. mene s'il ccB-
tinue a utiliser le sport conune instrument politique et parle tous les jorarade " cholitas " devra recevoir le chatiraent du peuple et de la maniere qui •coúte le plus á un bourgeois: la confisquation des bien acquis dans " "l'ile

de paix et de progrés" sur le dos des travailleurs .
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UNISSONS1NOUS ET I'MEOL
jONS

, L" AUGMENTA T ¡UN
DE5 SAC A) RES.

Les secteurs po.pulaires souffrent des effets rl'une hausse du :
cout de la vie,extraordinaire,■ rugmentée , ees derniara mois, par celle desarticles de prendere nécessité.La spéculation et 1'accaparement sont pra-tiquement devenus des institutions que les grands du régime pennetbent ettoleren! .La hausse du prix des carburants qui attéint-environ 10GR a 'donne un coup mortel a la pauvre économie populairé .La dietature recon-
ns.it publiquement que l'inflation de ees 9 derniers raois est de 30/U

Ces faits montrent que le pouvoir d'achat a subi une-diminution
de plus de ICO/, pour cette seule aMee,ce qui veut diré que, pendant quéle coút de 1- vie augmente,non seulement on refuse de debloquer les sa- •lairó;s que l'on diminue le pouvoir■d'achat de ceux-ci.C'ést pourquoi,
personne ne croit a la propagando sadique et grossiere de la dietature
a savoi:: que les prix continúen! a étre stables et que, en conséquence, onne débloquera pas les salaires.

Le cout de la vie a tellement augmentó que, a'apres les etudesf-.ites par notre Parti,une. fanille composee de 5 personnes a besoin de
plus de 5,000. pesos boliviens pour subsister dans des conditions minima,(environ 1.000 P.F.)voici le détail:3T00C pesos pour 11alimentation,1,000 pour le loyer, 1.200 de v'etements et frais scolaires,50ü pour le.-transport,50C pour Ia^pha^iacie,électricitó,eau et autros ehoses.Álors
que les frais ráels et indiscutables atteignent cette somme,le salaire
■aoysn a-ctrel des travailleurs et eraployés atteint a peine 1.200 pesos
ce qui montro , le maniere objective,que les travailleurs subissent unvérit -ble massacre aconomique, conséquence de 1,- politique économique dela dictature.il est certain que les ¡nilitaires, plus particuliérement ceuxde ha.ut, rang ont uns sitúation oliam'trálement opposée a celle des masses,
car,, a p- rt le fa.it d'aveir regu une augmentation de 300E- en Juillet 1974
Ils ont regu encore cette année,une augmentation de 100A,sans compter lesavantáges corone le logement,la nourriture gratuits,achát de voitures sans
impáts,vacanees payées dans des colonies de millionaires de Tomonoco ou
ils font la " dolce vita" sans se préoccuper de la vie deleurs propres
familles, commr. ce f'ut le cas du dernier accident aérien,provoqué par la •"tfoute-puissance de ceux. qui se trouvaient sous les effets de l'alcool.

Etant donne la. situation de misére dans laquelle vivent les masses
et la politique salariale persistente de la dietature,la lútte pour ledébloquage des salaires jusqu'a obtenir une compensation réelle,selon
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1'actual coút de la vie,passe au premier plan,action qui doit étre liéeetroitement a la lutto genérale que la classe ouvriere et le peuple livre-»nt contre le faseisme comrae le montre la lettre ouverte de la CéntraleOu-vriere Bclitdemie a ses organisations affiliées.PQur cela, les trávail-leurs de tous les secteurs et de tous les nivoaux doivent unir leur s.etionjusqu'á obtenir un mouveuent national pour 1' •-ugméntation genérale dessoldé s et des sala iré3, jetant.par -térro les plms du faseisme qui veutrejetter sur les trav;: illeurs le poids de la crise économieue' qui augmentechaqué jour un peu plu-s.Rejettant l'action des " coordinateurs" et autresserviteurs du régime,les masses doivent l.-.ncer leur action,car c'est 1'unique cheiuin qui leur permettra de sortir de la misére dans laquelle ilsvivent actuéllenent' .

00000000000000000000000000000000
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N OU V E LL E AG R E S G ION EA S -
GISTE CONTRE LE PEU|LE

DÓÉiontrant une fois de plus son caractere antiouvrier,la cama¬rilla militaire fasciste,en accord avec les " coordina teiars " du trans-port ayant a leur•tete le phalangiste Amezaga,a décrété la hausse du prixdu carburant.Ce fait, malgré les déclarations officiellos,á savoir que celaobóit a "la nócessitá de trouver une solution a 1; grave situation finan-ciere de YPi:'3 " est Une mesure qui affeote'• directement l'économie popu-laire et par laquelle on cherche á trouver de 1'argént en faisnnt les'
podres du peuple pour alléger la nefaste polisique Tcononiioue fasciste
caractérisée par 1'enrichissement illicite,Ie gaspillage et la servilitédes monopolos impé-rialistes.

La. reponse du peuple a cette hausse est l'annonce de nouvelles
mesures que la dictature tient píetes pour les premiers jours de 1'ann.ee
prochaine,c'est pourquoi tous. les secteurs doivent s'unir et s'organiser
pour montrer toute leur capacité comb ttive et affronter r-ásolumont ceux
qui détiennent aujourd'húi le pouvoir et aff.ment le peuple.

oooooooobooooooooooooooooooooooooooooo
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fJUVENTUD EN MARCHA

NOU VE L LE LOI UNIVERSL-
TAi RE VERS LA F A SC ¡S A_
TION DE L' UNIVERSITE.

. L'échec de la Réfome Uriiversitáire-imposeé par la LoiFondaiuentale de 1' Univeraité Bolivienne de Juin. 1972- a amané le fas-
cisme a presentar"un" réajustement académique,administratif,financieret structurel de 1» ¡Jniversité 3olivienne.Il a pour cela,decreté unenouvelle Loi fondamentale le 17 Octobre dernier«Néanmoins,par le deeretdu 20 octobre " conforaement" aux mesures antiouvrik'fes de novembre del'année derniere" on laisse en suspens pour la période signalée dans ledeuxiéme article de la dite disposition légale,1'entrée•en vigpeur etl'applicatión dea articles"relatifs aux fonctions de 3! Assemblée
Univérsitaire,les drganes,les áutorités du Conseíí Universitaire;1•élection du Recteur,Vice-Recteur et doyeng^Lr ■ representation des doyensprofesseurs e t. étudiants dalas la Commissioii Académiquejléa áutorités,leConseil facultatif et la représentation étudiante dans les dits Con-
seils et la libre association des professeurs et des étudiants. Avec
cetté,.disposition,la dictature annule toute possibilité de vie démo-

. cratique"dans les universités,imposant un systéme vertical oa le
CENES exerce une feroce dictature sur les centres universitaires.

4 Cette loi fondamentale qui, seIon Banzer er son'équipeobéit a la " responsabilité tecbnique et scientifique d't 1' Université"
et"k la réalisation des grands objectifs nationaux " n'est autre
chose que 1'instrument qui répond complétement aux plans et objectifsdu régime fasciste et des 3ecteurs qui le soutiennent.Son application
partidle est conditionnée aux prétentions de la dictature de prolonger
son mandat jusqu'en 1980.

Au cours des 3 derniérea année3 da dure lutte,les univer¬
sitaires, de ra&me que d'autres secteurs du pe ,ple,ont rejettf lesraesures'du régime militaire.Cíeat pour mieux la controler que la dic¬
tature a lancé son " réajustement " et veut le matérialiser par une or-
donnance juridique qui contemple toutes les " previsióna" de l'impé-rialisme en matiére d'universités .

///.
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Les termes de la Loi permetteñt d'apprécier ce que le fascismeen:attend : <

-annuler la participation 'tudiante dans'tous les órganos collógiaux del'Université- T.I.I.I. Cha/pitre 2 art.28.
-liquider 1'autononie' universitaire,pretextarit 1'inexistence de 1'."extraterritorialitó'•" copee " concept de 11autonomie opposó á la souveraineténationalé " .T.I. chapitre 2 art .13
-supprimer le co-gouvernement pari'taire par una dictature ouverte de pro-fe sseurs et d!"autorités " universitaire.T.III.ch.2 art 25,48 et 62-réduire l'activitó ótudiante a des " fins spácifiquement universitaires"leur interdisant de se " dédier ou de participer a des -.ctivites politiques jde partis "4. ch.5 art 141,142,et 143.
-limiter le temps des étudé's dans les universitós.T.X.ch2 art 132,133,134. i-appliquer des mesures politico-repressives comme des proces,suspenssionset expulsiobs pour les raisons:" participation individuelle ou collectivedans des actes qui peuvent porter prejudice aux principes et aux fins de[ .1'•Université,inóbservanceviolation ou résistence aux normes de la .pré-| sente loi jméconnaissanee ou attaque contre les droits ou le respect ou lai considáration de la hiérarchie enseignante et administrative ;• et les actesf qui créent le dásordre et portent atteinte au développement normal de l'uni-versité" T.XI.ch,I,art 149,§ 4,5,7 et 8; art 150 1 ,.2,.3,4,.5,et 6.-imposer le concept de l'entreprise dans l'enseignjament supérieur en accord
avec les désirs des entreprises nationalés et étrangéres ,T.XI;ch.7,ar't 183§1 ,2,3; art 184,185,1.86,187,188 et 189. j-appliquer un critere selectif dans 1'adiáissien des étudiants pour former |des groupes róduits de technocrates.T.X.chler,art 126,127,ch2 art 131.-depolitiser 1'universitO par 11intervention directe du Mnistere de 1'
Interieür.T.II.ch 3,art 23 i 12,TXI,ch 1er,art 149 et 150.

Pour la dictature qui a de graves contradictions internes et doit 'jaffronter de arands problemas sociaux et politiques il est urgent de s'aá-
surer le control des universités qui aujourd'hui, constituent le faeteurdc'tonant des luttes du peuple Bolivien. i

Malgré les efforts que font l'impérialisrae et ses laquais,lesétudiants n© sont pas .d-'accord avec cette situation , encore moins avecle fascisme 'qui leur a femé toutes les portes et c'est pourquoi ils luttenirésolument á cóté du peuple . .

oooooooooOOOOOooooooooo



La presse rávolutionnaire accoapl.it une missio'n de grande impor-tance pour l'activité politique du- Parti du Prolctariat et des nasses.Lénine a dit,en se réféíant au role du journal. :"La'mission du journal nese limite pas a diffuser des idees,éduquer politiquement et attirér'desalliés politigues.Le joymal n'est pas seulémeht Un.pl-opcgandiste' collec-r-tif ni un agitateur collectif mis aussi un organisateur collectif"..En -effe't,le ~ournal,outre' le'-fait de- diffuser des'idéeseles point.s'de -vue duParti' parmi les masses,est aussi un-proqieux instrurieht d'é-ducati'on poli¬tique-et iacologique des .'militants et des masses,de'méme qu'il est ■unesorte de noyau.autour duque1 se groupent les.-autres forcés--politiques re-ellenent intóressées dan.3 la révoliiti-on.Kais-il joue surtout un rSle d'organisateur.C'est autour du journal que les .militants se réuriissent,dis-cutent*ét se■rcpartissent les táches 5 le journal éveille 11enthousiasmeet maintient l'esprit révolutionn-.iré des aasses.Dans ce sens la,Léninele compare aux óchafaudages qui se levent autour d'un immeuble en construc-tion " qui aontrent ses contours,facilitent les relations' entre les dif-fófents constructeurs,les aident a distribuer le travail'-et observentles resultáis'génáraus, atteints par le travail organiséLe journal commé organisateur collectif a une grande qualitéqui est celle-- d 'habituer les militants " a suivre attentivunent lesévenements politiquea , a apprccier leur'signification et' leur influ-ence sur les différehtes couches de la po.pulation et trouver les mo-yens íes plus v.p'propriés'-pour que le- Parti Revolutionnaire influenceees 'venements " .

Un journal oui prétend reraplir ees objectifs a besoin de cer-taines condit-ions .qui en feront un organe séráéux , simple, profond etcombatif,capable de se convertir en- banniere de lutte de la classe ou-vriére et des grandes masses populaires.
Le journal marxiste-léniniste doit etre l'instrument éfficacepar leauel on soutient une lutte duré et franche de cLasses avec la bour-geoisie et ses alliés de la méme faqon que ees derniers combattent grácea l.1 presse lígale et commerciale, accusant et calomniant la classe ou-vriére et les masses „

IM P O R TA N C E '.DE L ARRE 5 S E
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La presse proletarierme doit servir e-t.doit étre utilisée pourdéfendre les intóréta de classe U.u prolétariat,pour exposer ses problemes 4ceux des. masses,poi;.r diffuser ses' points de vae qui nq_ trouvent pas de placedans la presse bourgeoise,malgré cette fameuse: " liberte de presse".Les articles du journal- doivent étre; courts dans la mesure du pos-sible quand ils ne traitent pas d'aspects qui nécéssitent une analyse pro-fohde.il faut:¿viter un verbiage inutile qui se perd dans les parolescreuses et sans sens. .

Les articles doivent étre concentres ,c'est á diré doivent expri-mer le contenu de ce qu'ils.traitent,l'essence du.phénoméne abordé, sansse perdre dans les formes et les détails.En resume, les articles doiventétre écrits de faqon á montrer aussi Men le bois ene les arbres.Les articles doivent attaquer brutalement et directement les posí-tions de l'énnemi de classe,etre diriges contro les points de vue de labourgeoisie et de ses alliés et contre les arguments que pronent les contrerevolutionnaires.il faut combatiré toute politique de conciliation contreles positions de l'ennémi.
Un journal marxiste-léniniste surtout doit étre un organe combat-tif qui fustige non seulement les ennemis declares de classe mais aussi leslaquais qui se font passer pour ". gauchistes " ou " revolutionnaires".La presse proletarienne doit contenir et montrer en premier planles problemes urgents et les plus importants qui en plus d'étre d'actualitétouchent la classe ouvriére et les masses et qui exigent une solution iiaraé-diate.
don style ¿ournalistique doit étre simple,accessible aux.grandesmasses populaires sans pour autant toniber dans la'vulgarité.Il faut suppri-mer le style jcurnlistique bourgeois et petit-bourgeois qui se manifesté dansle style intellectulisant de la presse et qui ne permet pas d'orienter et 'da prósenter correctement les problemes que doit affronter le proletariat.Tenant compte de ce que sígnale " la Circulaire Interne du Parti"á savoir " la classe ouvriére ne peut lutter pour ses intéréts politiquesqu'en utilisant ses propres methodes revolutionnaires. ",1a presse du. Parti,guidée par 1' invincible idcologie marxiste-léniiiiste,a comrue objectifprimordial d'organiser et de dóvelopper la lutte rovolutionnaire des mas¬ses et sesconstituer en banniére de■lutte de la classe ouvriére et du peu-ple sous la direction du Parti et du Pront Uniquo,pour la liberation natio-nale et le socialismo., contre le fascisme et ■ 1'imperialismo.

oooooooooOOÓOOoooooooooo
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F. E N O I) L S

SUR L' ACT ION

POLITIQUE DE

LA C LAS SE
OUV RIERE

■REíjüME ECRI'i' PAR X^AÜTEUR SJ DIáCOURS PRONDKCE
,1-ORS DE LA 3ESSIQN BS U WSEfíUSm SS L0MBHE8 •

DE L'ASSOCIATION INTERNATIONALE DES TRAVAIL-
LEUR3,LE 21 SEPTBMBRE 1871

L'abstention'totale en politique est impo3sibleftous Iesjouraaux abatentionnlstea font aussi de la politique.Le quid de la
question consiste uniquement en oonuaent la font lis et quelle poli¬
tique font-ils.Pour noua,ií «st certata, l'abstention est Impossible.1 be partí ouvrier existe coorae parti politique daña la majorité des
paya et a ne sera pas nous qui le destruirons en préchant l'abs-
tontioruL'expérience de- la vi® actuell® ,1'oppreasion nolifcique' &"
iaquella soat souaia les ouvriers d® la part des gouvemesienta exis—
tanta a des fias tantftt politiquea . que cocíales, les oblfeeant a
3® dédier ?t la .politíque qu'ila 1® veulent ou non.Leur conaeiller 1"
abstention serait les ¿etar dan3 les bras je la politique bourgeoise
L»nb3tennioii ést coísplétement impossible surtout apras la Comznune
de Parle qui a placé l'action politique d i proletariat h. 1."ordnK-p
du ¿our .

Kcus voujons l'abolition des.classea.Comment•pouvona—
nous y arriver ? La domination politique Ou prolétariat, Et quand
ils se sont mis d'accord ,partout,sur cele,ila nous deraandent de ne
pas nous mSler de politique ! Tous les abatentionniatea s'appellentrévolutionraires et révolutionnaires par exeaHenee .Maia la révolu-
tion est ua acte supréme de la politiquetcelul qui la veut, doit '
ausai TOuloir les moyeñs,l'action politique pour la preparar, qui ?
donne aux ourviers l'éducation pour la révolution et^aans laquelieles ouvriers, au lendemain de la lutte seront lésu4fSt:ua8s des
Favre et dea Pyat.Mais la politique & laquelie ils doivent se dédier
ier est la politique ouvriére?le parti ouvrier ne doit se constituer •

en eppendice de divera partís bourgsoia mala en parti indépendant
qui. a son propre objectif,s& propro politique.

///.



L^s libertes politiquea ,le ¿roit c:.e reunios. et d'association,
la liberté de'»prense, sont nos armjss. Ét: devons-nous .noua. croiser lesbias
et ¿ous abstenir lorsqu'ón Veut tíóu^ les snlWG'r ?• '''■■■-Orí--nona- dit qute ;ioute
action politique implique la recomalssance de l'état de choses existant.
Mais quand cet átat.djj 0ap.ses .iious^donnp les.aoyens de protestar contre lui
les utiliser ne veut p..,s "diré que jaousJ?econtehissons cet état de choses.

oooooooooooooooooooooooooooooobobp'Qoooooooooooooooooooooooooooooooooooooooo
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■■ ■■■ CI TATIQNS
I •' "L'OPróETlJfaiME.E3T ND35ÍE EHKEMI PRINCIPAL.L'OPPORTMISME DES

■ CCiUCHES ápPSRIEüHES DU M0UV3MENT OUVRIER N'EST RAS.UN 30CIALÍSME PRGLE-
'lAIlffi-SINOl pOURGEGlS.ON A. DEMONTRE PMTIQUEMENT QUE LES ACTIVISTES DU
MOÚVÉMEHT •OUVRIER SDl 'APPARTIEUUEHT A LA .TENDAECE 0PP0RTUBI3TE 30NT
ME'ILLEURS DEFEN3EUR3 DU La B0URGEÜI3IE QUE LE3 PR0PRB8 BOURGEOIS."

V.I.LEKINE

"QUI RECOi'EAIT 3EULEHENT LA LUTTE DE CLASSES N'EST PA3 ENGORE
MARXISTE, IL PEUT SE MlIíTENIR' EL'CORE DAN3 LE SADRE DE LA PEN3EE BOUR-

S GE0I3E BT DE LA POLITIQUE "BOURGEOISE.LBíITER LE MARXISME A LA DOCTRINE
DE LA LUTTE LES CLASSES 3IGAIFIE ROGMER LE iuURXISi'ffi,TERGIVERSER,LE
REDUIKE A • UELQUE CHGSE D'ACCEPT BLE POUR LA BOURGEGISIE.E3T MARXISTE'

' 3EÜLEMÉNT CELUI QUI ETEID LA : EEC0KKAIS3ANQE DE LA LUTTE DES CLASSES A
LA RECÓEMI33AIJCE DE LA DICTATURE DU PROLETARIAT. C' ES'I LA -QUE RESIDE
LA PROFONDE ■ DIPEERE1ÍCE ENTRE UN MARXISTE ET UN PETIT( OU UN GRAND )

BOURGEOIS ORDINÁIRE•.C 'E3T Luí PIEERE DE TOUCHE SUR L/füELLL' DOIVEi T 3'
APPUYER L: COHFRÉHEN3IOU ET LA RECOMAISSAUCE INCITABLES DU KÁRXISME".

V.I.LENINE

"LES COIMUffiSTES TRCUVENT INDIGNE DE CACHER-LSURS IDEES ET
.

LEUR3 BUT3.IL i PROCL/ú..S1IT OUVERTEMENT QUE LEÜA3 0BJECTIF3 NE,.PEUVENT '
ETRE ,-TTEINTS Q.U'EN RENVERSANT TOUT L'ORDRE SOCIAL EXISTANT PAR LA
VIOLEITCE. QUE LE3 CLASSES' DOMINANTES TREMBLENT DEVANfT UNE REVOLUTIÓN '
COMÍÍUNI STE . LES PR0LET.JRE8 N'üNT RIEN D'AUTEE A PERDRÉ QUE LEURS .CHAIRES
IL3 OHT R E CONTRE, TOUT Ulí MONDE A GAGUEE " .

C.KARX et F.CN5ELS
"Le Manifesté Comnuniste"
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U.R.S,5. SOCIAL IMPE¬

RIAL ISME
A MU

Lénine en pualifiatft les revisionniates de son croque de social-

impúrinlistes-remar%uaitíce.'ápont des. socialistés en parólos et inpérialist®
dans les fait;.u'^tüelleiaent les' dirigéants do 1' Union Soviétioue et du
Parti ComíQuniste.de 1' URSS,dirige par la camarilla révisionniste Bre^nev
Kosiguine,utilisent le prestige de la Révolution d' Octobre et du Iferti
fondé par Lénine,pour cacher leur honteuse trahison des principes de base
du marxismo -lóniniBme.Derriére cette banniére,il3 font une politique iinpé-
rialiste d'oppression des peuples qui forment l'Union Sovidtique et de sac
cage econoiaique des peuples du Tiers-Monde,par l'exportation de capitaux
et la recherche de zones d'influence, comne c'est le cas pour notre pays
ou elle occupe le troisiéme rang du commerce extórieur apres les Etats Unís
et le Japón.Et de. cette maniere, s'est constitue en soutien économique de
la dictature militaire.Cette politique est extremen! dangereuse pour la
lutte des peuples du monde oü existent des partis revisionnistee comme avaa
cees de le pénétration socialimpérialiste,les mémes sont utilisés
pour freiner les initiatives révolutionnaires et tout mouvement qui mette
en danger les int -réts cconomiques soviétiaues.C'est ainsi que les rovisimn
nistes locaux-pour sauver les investissements soviétiques grandissants-
servent la dictature comme de dóciles instruments contrerévolutionnaires
plus particuli- rement au sein. de le, classe ouvriére.

Le politique sovictique d'expansión économiqueet militaire
se fait chaqué fois plus ouvertement;comme la, revue anglaise "The Eco-
nomist" le remarque dans un article sur l'économie cubaine ?"Cuba s'est
tourné vers le marché europ.'.en á la recherche d'un prét en marks allemands
de 100 millions de dollar's avec l'aval d'un consortium banquaire dirige
par korgan Grenfell.Capitaux rússes,canadiens,britanniques et du Moyeñ
Orient se sont partagés l.'affaire1'.11 n'y a pas de doutesle capital du
socialimpórialisme s'associe aux grands monopoles impérialistes.líon seule-
ment cela precise ce que 1'URüS entend par " relations fraternellés",le
fait nous montre le véritáble visage de la politique ¿trangére de l'URSSj
socialistes de paroles et imperialistes dans los actes.lfotre peuple le
sait et le constate tous les jours que les social-traitres lo.caux sont la
fidéle expressio'n de leurs mitres : communistes en paroles et tráitres
dans leurs actes . IT'est-ce pas vrai,Monsieur Honje ?

oooooooooOOOOOooooooooo
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Jíj^A A X'eooasion du GÜC1 antóveraaire de la libé-
j. - ' ration du pcuple A';.bunais,celebré le 29 bovanb e

^o^-í. ^ dernif-r, le Comité 0*:atral du Parti Communiste
x v" (ra-l) a envoyé w ualut fraternal au C.&nver

'

, Hoxha,au Parti du 'iravail d*Alha:aie et a tout le
peuple Alfearais.Le aieaasge signé par la C»9soar
itamorn,Premier üeerótaire da notre Parti,sígnale
"les oonmnistea Boliviana ,a o£té le' notre peú-

ple travailleur»saluons aveo jóte et frfeternelíeaent le peuple hé~
roJquo Albanais ,qui, aoua la concitóte du CJfSnvar Hosba et son avant
garda révolutionnairé le Parti Ctonrauniete d'AX: -jnie (aujourd'hui
Parti su fravail d'Alo&nie } sut, en prosar.t le juste cherain de la
lutte arate» nettoyer sa patrie dea agrosasurs f.?'dates «t instau¬
rar le pouvoir du peuplé»procl&mant la ¿épabliou* Popula iré d'Al¬
bania qui m draaae aujourd'hui comae un exemple invincible de
la victoire dea principes du mrsisiBe»litóRÍsae%£'t daña un autre
pasaste * Rbus vous adresaons, ..bar C.ibwer Horha t par votre in'-
ternédiaire au P«T»AC et h tout le paupla Albanais,nOtre profunde
raooimáiasanoa pour la solidar!té constante» et comba t ton ta .qu'ils;
upgortant au P.C.B.fn-l) et au paupla Alivien daña sa lutte contra
le .fasolana et Piap4riaXisaa%

Sowhtótnnt da nouveaur et grands suepés au peuple
Albanais , á&ns i® oonatrúetibn socialista,le nessage sa termine"
an réaffimuat 15 indestructible amitié das partís narristea-»léni-
^loSlooooc8oéoo8o8ooooob^o5éSSoooocoo JOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOO

ESWAGNíl UNE COURONNE DE
SANG ET UNE FAUSSE AMNIS¬

TIE.
A .U» mort au crimine! ¿rasco,awn Carlos. íut proclamé Rol d'Sa-
pagne.prenant xas» couronne ttchée du aang dea.patriotas asaaaainéa
per 1% réglme iaseiaie»Elu et héritier de F*anoo,il na changara
jamais l'aaaanca crimineHe du r%i¡»e.

Un des exemplea de sa politique.de continuité fut 1< amnistié
decreté»,coras® calle du " 150° antóvera&ire" bont les acula béné-
ficiairés fuureai las droits conmuns,tandis que plus da 5Ü00 patrio
tea espagnola restent ancora d&ns Ira priaons .oooooooooooooooooo



DETETJTION ARBÍIRSSRE US CITOIENS SOLIVIEES-

,La pólice Argentina, a la demanda de la dictatura de Banzér
. a dAploye une rafitis da répresalón contra des citoyens Boliviens
résidant é Salta(Argentino )«Beaucoup d*entre eux furent arréiés
et b. l'heure actuelle orí a aucime infonsation sur le lieu de déten-
tion ni.- leur état de santé .Parmi les détenus se trouvent Garlos
Dequer M.dire.ctéur de Radio Univei'sidad d' Oruro; Pedro Paputzaicls
dir-igeani universitalre de Tarija,Mario Medina ,professeur a l'uni-
veraité de Tarija»

Dey&nt cette agression a la vié de aoa campatriotes9i1 est
urgent que les forces popuiair.es et surtout les organisations inter-
mtlonales-qui diaent défe.ndre íes droíts dé 1' Homme-fassent quel-
que chose pour sauwer la tío de ees comeatriotea et obtiennent leur
prompte.libération. ...

liste partielle dbs etudiants de
l'UMSA et de l'scole "s.bolivar"

'J '.arrsts3 par la djctatüre.
Bdus donnons le. liste des étudiaats de 1» UMSA et da l'école

nórmale "Simón Bolívar" aryStés par la dictatura.Tóus flgurent sur
la liste que Mario Roion Anaya a donné eü Ministére» ARAMIO ÁlTTONIO
ALVARES PLATA FERRANDO,BALDON" VldTOR^ürgos ' JAIME,GAlL.tZAYA DIONISIO
COPA RICARDOtCHAVEZ MARIOrItERBÁ3 EDGAR,HERNANDEZ TOMAS,JURADO JORGE,
ORTUNG FIDEL,ORTIZ OSCAR,NOGALES ROLANDO.,PAZ'EDUARDO»TELLERIA HUGO,TIRADO FELIRE,TININO EL'ÍQLQRQ,VALENZU2LA CMLOS^VEI^RDE ALFONSO, .

... . -mario echenique,dirigsant du
'p.c.r* de l*uruguay fot aerete :

en argentine . ,

Le dirigeant du Parti Communiste Révolutionnaire de 1' Urug—? v
uay C«Mafeió ECHENIQUE, fut arreté par la pólice Argentina sur crdre
de la dictatura de Bordnberry0Le P.C.B.(m—1) exprime une condamna— ^
tion energique pour cet acte criminel et envoie sú fraternelle soli-
darlté au c.ECHENIQUE et au P.C.R. II'lance un appe], & tous les pa¬
triotas latlnoaméricains k Taire des ac-ions et mahifestations pour
la liberté de ce courageux ccmbattant eoeoóooooooooooooooooooooooo


